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Objet : demande de rencontre démocratique

Reims le 23 septembre 2019

Monsieur le Président,

je suis Président d'association depuis quatre ans, engagé dans des mouvements associatifs depuis
dix ans, luttant personnellement contre toute injustice depuis 15 ans, et c'est à ce titre que je vous
adresse ce courrier.

Comme mon nom l'indique, je ne suis pas français et je n'ai jamais souhaité le devenir, mais je suis
dans ce pays depuis plus longtemps que vous, étant arrivé en France en janvier 1977 à l'age de
quinze  ans,  je  suis  europeiste  convaincu,  même  si  je  ne  suis  pas  convaincu  par  la  politique
européenne actuelle, et je m'adresse à vous démocratiquement.

In primis, je tiens à vous dire que déjà à deux reprises j'ai envoyé un courrier, un à l'attention de
votre ministre de la justice, un à l’Élisée à votre attention, sans jamais avoir eu de réponse, ce qui
vous distingue de vos prédécesseurs, et je trouve cela pas très démocratique.

Mais peut être que cela c'est fait indépendamment de votre volonté.

Je ne suis pas un de vos admirateurs et je n'aime pas la politique que vous menez, mais la politique,
et encor plus la démocratie, ce n'est pas dialoguer uniquement avec ceux qui partagent nos idées.

Je n'ai pas fait de hautes études pour raisons personnelles, mais la démocratie n'est pas dialoguer
uniquement avec ses paires, par contre l'intelligence impose de dialoguer avec tout le monde.

Je ne suis pas possédant, mais la démocratie ne fait pas de distinction entre le femmes et hommes en
raison de leur richesse matérielle, d'ailleurs la démocratie ne fait pas de distinction du tout.

Je n'ai pas eu souvent la parole, contrairement à ces ''intellectuels'' que l'on a le loisir de voir tous les
jours dans tous les médias, bien installés sur leur fauteuil douillet, qui méprisent leurs concitoyens à
vous donner la nausée.
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Pour cela j'ai voulu participé au grand débat organisé par le maire de ma ville,  même si j'étais
convaincu de son inutilité, et à deux reprises je me suis inscrit à des réunions.

Sans grande surprise, j'ai constaté que les participants étaient en grande partie économiquement
aisés, qui n'avaient comme principale priorité (égoïste) l'amélioration de leur quotidien personnel,
sans jamais penser à ceux qui n'ont pas de quotidien, ni l'intérêt commun, mais l'être humains est
ainsi fait et les dirigeants savent bien exploiter cette faiblesse.

À ces occasions j'ai voulu introduire des sujets qui intéressent une grande partie de la population,
notamment les plus démunis, mais à chaque fois on a tenté de me couper la parole, ce qui n'est pas
chose aisée ni très démocratique.

Dans tous les cas, bien que j'en ai fait la demande, on a refusé de me transmettre le compte rendu
des réunions, par conséquent impossible de savoir ce qui a réellement été transcrit et transmis à
votre gouvernement.

J'ai aussi organisé une réunion et mis en ligne un questionnaire sur des propositions bien précises
qui ont été accueillies favorablement par plus de 90% des participants, ce questionnaire a été ensuite
communiqué via le site du grand débat sans qu'il ne me soit accusé réception de l'envoi.

J'ai cependant constaté qu'aucun des sujets vraiment importants pour une partie de la population n'a
été pris en compte par votre gouvernement.

C'est  pour cette raison que j'ai  pris  la décision de vous envoyer ce courrier,  accompagné de la
correspondance  que  je  vous  ai  adressé  le  11  décembre  2017  traitant  du  fonctionnement  de
l'administration judiciaire, ainsi que le résultat du débat que j'ai organisé le 18 février 2019.

Je vous laisse le soin d'étudier les propositions de réforme que vous pourrez lire dans ces deux
documents, et vous prie de me recevoir à l’Élysée avant le mois de décembre 2019 pour discuter
démocratiquement de leur application.

Bien entendu, je souhaite être reçu par vous même, de la même manière que vous le faites avec tous
vos hôtes, avec respect et courtoisie.

Dans  l'attente,  je  vous  prie  de  croire,  Monsieur  le  Président,  en  l'assurance  de  ma  plus  haute
considération.

   Pour l'association ANVEDJ
Angelo MAUTI
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